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Que cette fête de la bonne sainte Anne soit pour nous
tous un accroissement de foi, d'espérance et de charité!
Que ce soit la principale grâce que nous demandions à
cette Sainte Protectrice. Et le Dieu. admirable dans ses
saints sera de plus en plus glorifié.

Ce n'est là, on le comprend, qu'un pâle résumé de
l'éloquente élucution du savant prédicateur.

Inmédiaten.ent après l'instruction, on porta en pro-
cession la reliquie de la bonne -Ste Anne, qui avait été
vén'rée après cliaque basse messe le matin, pour la faire
vénérer de nouveau sur la Montagne aux pieds de la statue
de notre Ste P'a tronne. Les fidèles gravirent pieusement
le Mont-Ste-Anne, élevé de 1400 pieds, dit-on, partagés
en groupes présidés par des prêtres, et alternativement
chantant des hymnes sacrées et réctant le rosaire. Aux
pieds du moni.nent on chanta le cantique Vers son
ScLnctuiaire. Puis avant la vénération de la Relique, le
prédicateur, s'exprimant en Anglais, fit en substance l'ex-
hortation suivante :

Ce monirient que vous avez élevé à la bonne Sainte
Anne sur cette montagne, fait honneur à votre foi et à
votre générosité. Ce monument, dominant toute cette
contrée, est coinie une consécration perpétuelle de cette
partie du pays à l'Auguste Mère de la Vierge Immaculée,
il est comme une piiière incessante vers cette bonne Mère
en faveur de ses enfants. Ici, aux pieds de la statue de
Ste Anne, l'âme se sent à laise pour prier. Aussi désor-
mais que de pieux pèlerins graviront la pente ardue de
cette montagne ! Que de prières, que de larmes de recon-
naissance, vos enfants et les enfants de vos enfants, bénis-
sant votre esprit de religion, verseront en ce lieu sacré!
Et Ste Anne se plait et se plaira à répandre ses grâces et


